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ASSURANCES SOLLICITEES,
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—(ET)—

MARCHAND de CHAUSSURES
EN GROS ET EN DÉTAIL

i

COIN DES RUES

Palh.013.~i3 et de l’Pgliae 
OTTAWA.

Désire faire savoir à srs nombreuses pra­
tiques et au public d’Ottawa et de ses en­
virons en généra qu’il a acheté et mis 
en opération toutes les machi: 
établissement autrefois en opération sur la 

Sus-ex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES#*

nés du vaste
I

M. I. Dazô désire attirer l’attention du 
public sur ce qui suit :

Le personnel de l’établissement est san 
contredi le plus complet de ce gen 
Ottawa et est composé d'ouvriers de 
mière classe. —Sans doute 
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j’ai dressé toutei 
pour que rien r 
ver notre marcl 
rapidité de not: 
gé qu’il fallait, j 
tard, nous dêb 
quis.

—Lui mort, 
toujours là.

—Eh bien?

TOUTE COMMANDE!
Qni lui sera 
diée avec soi

Une SPECIALITE dans les Commandes
Les meilleurs matériaux sont employés. 

•" atisfactioit -arnntie. Prix très modérés, 
UNE Va TE EST SOLLICITÉE 

gÉÈ^Les marchands de la acampa^n 
raient bien d’aller visiter cette MANUF 
TURE avant d’a " >ter ailleurs.

confiée sera exécutée et eipé- 
n sous le plus court délai.

"ac-

IZAIE DAZE,
Propriétaire. nous
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RAISON DE TAPIS D’OTTAWA.
148 Une N PARKS.

SHOOLBRED et Cie.
i

Ottawa, 17 Déc. 1883. U
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JOS. SENEGAL.
ENTAEPKEîiEUE

DE POMPES FUNEBRES
COIN DIB RUES

York et Dalhousie,
OTTAWA.

CERCUEIL GLACIÈRE 
Pour conserver les corps en été, fourni gratis.

M

Laisse Ottawa.... 8

Arr. à Montréal...

Laisse Montréal..

Arrive à Ottawa. Il

a > . iy
Chemin de Fer Canadien du Pacifique

DIVISION DE L’EST.

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Arrangement# de printemps, 

commençant Mercredi, 23 
Avril, 1884.
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LES CELEBRES CHARS PALAIS
CALUMET. LACHINE El CARILLON
Trois des plus riches chars en Amérique, 

sont attachés aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

En connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous le. 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

Lee trains pour L'OUEST Quitteront Ottawa
10.45 a.m —Train express direct pour Perth

Brockville, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest viâ chemin du Grand 
Tronc. Aussi pour Utica, Al­
bany, New-York, Buffalo et 
tous les points à l’ouest vid 
U AB. R. R.

12.25 p.m-Express du jour pour Pembroke, 
Chalk River et tous les points 
du haut Ottawa, se reliant à 
Chalk Bay avec le train mixte 
de Sudbury et de toutes les sta­
tions intermédiaires.

3.45 p.m.—Trains mixte du l'après-midi
pour Almonte, Renfrew, Pern 
broke, Chalk River et tout- 
lus stations intermédiaires, i<t; 
sant connection à la jonction dt 
Carleton avec le trains mixte 
pour Brockville et les stations 
intermédiaires.

10.10 p.m.—Tra n express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche 
avec char dortoir, pour Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit 
Chicago et tous les points dé 
l’ouest viâ G. T. R.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations concernant 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets.

S#r 3« BUE ELGIN. -6*
G EU. W. HIBBARD, 

Assistant-Agent-Génèral des Passuger- 
ARCHER BAKER,

S'iniiiemianl-génerai 
W. G VAN HORN K,

Admiuistroleur-géuéral.

. , ..... • - ..

Pour les meilleures ferronneries à bon ma 
ché, allez chez

WcDOVGALL & CUZNEj
Le plus ancien magasin de ce gen 

Ottawa, établi en 1850, à l'enseigne

GROSSE TARRIERE,

Rue .Susse*, et coin de la rue Duke,
CHAmiERES, OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.
MCDOUGALL & CUZNER

31 Octobre 1883. la

Le Restaurant “ Queen ”
Numéros 13 & 11, Rue ELGIN

Ce restaurant de première class 
qu’à quelques minutes de marche de i 
principaux hôtels. Toujours à point, 
très, et primeurs de la saison. Repas à 
tonte heures. La salle à manger des aames 
est au premier étage. On fait nne spécia­
lité des soupes aux huîtres et des dîners

but

privés.
P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.

J. H. SPENCER,
Propriétaire.

20 mars 1884

F u m s: z
LES CIG ARES

CABLE
ET

PADRE
MANUFACTURÉS PAR

S. MM FILS
mim il.

3 déc.

NOUVELLE MANUFACTURE

fllJOUTERIEj}
Bloc de 'Hotel Russell, rue Sparks, 

Ottawa.
M. C. H. DOUCET a transporté son ate­

lier d'orfôverie du magasin de bijouterie d* 
Russell, rue Sparks, e 

court délai tout»
M. Lapo
il exécutera sous le plus 
oo ; mande telle que bagues. Boucles d'O 
reilles, Anneaux, Epingles, Chaînes, Croi: 
en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et à très bas prix. Une visite est sollicitée.

rte au blo
le

C. H. DOUCET,
Propriétaire

2 fév 81
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Poudres de Condition d'Alexander
"ttoEII.ES VOVIt le* ROGNONS

ET AD? KBS

imnscim célébrés
POOR LBS

ClxevaiiiK
AtiKNT a Ottawa C. STRATTON. 

oins des rues Dalhousie et Saint- ! atrtek 
1 VIS.—Les médecines ci-dessus, cèle 
\ b res dans tout le Canada pour leui 

•efficacité »ie se trouvent que chez M. G 
STRATTON. Je mets donc le public ei. 
tarde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER
N. B.—On 

ri table chez 
PLUNKETT

peut aussi obtenir l'article vé* 
V. LAPORTE, rue Ridea 

rue Wellington ; 
Queen, ouest.

u;& FRERE, 
et DAGLISH & FRERE, rue

Sirop des Enfants du Dr Codent
Ce sirop est prépa 

3^, rée avec l’approoa 
tion des professeur? 

wn de V K oie de Méde 
cine » de Chirm- 

ffiWiy git* de Montréal 
m. F ■■ ulté de Médeci 

1H de l'ÜBHsersit 
■fe'-iu CollègeJVicto 
Sri». r
fml Le sirop des en 
JJ fants est supèrieu 
/ à toutes les prépa 

rations calmante, 
offertes aux mèm 

de famille pour conserver la santé de lean 
enfants ; il peut être donné avec ’a pim 
grande confiance aux enfants dans les cai 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterk, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop du Dr Godbrrk e< 
n’en achetez point d'autre.

vente par tout le Canada et les Ktatr

■mm
si/ 'A.Jicn6

En
Unis

PRIX. an Cto. LA BOfTTKILLE,
iSeul proprietaire,

B. E. MoGalB, Chimiste.
Mont)tr!W3.

SPRUC1NE
f'Nji Une des meilleures preph» 

rations offertes jusqu'il? 
au public, pour le exilai?- 
ment immédiat et la gui 
rison de la Toux, du Rhumi 
de la Bronchite, de VE- 
rouement, de la Croup» c 
de toutes les maladies de h 
Gorge et des Poumons 

A vendre partout à 25 o* 
50c la bouteille.

B. K.FcGAl K, Cbin iPti 
Montré

m.

8

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL
Route directe entre l’Ouest et tous les 

points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont­
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rennent directement à Halifax, et ceux 

quittent le mardi, le j 
samedi se rendent i Saint-Je 
ment.

De prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, el à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

jeudi et le 
ean directe

Importateurs et Exportateurs
T oaveront avantageux de se servir <le 
u.lie roule, vu qu’elle est la piUs r pi.lt 
et jue ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic uirect est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europ-, venant 
ou e». destination des divers points du 
Canada et des Elats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres­
sant à

E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,
To onto.

D. POTTINGBR,
Burin tendant général

Bureau du chemin de fer, 
Moncton, N. B., 28 mai 1884,

DË PARTOUT 'IKMOIGNAGE CONVAINCANTDES PROVINCES MARITIMES
11 nous arrive des nombreux témoi­
gnages en faveur du remède magi- 
~ue l’Extirpateur sans douleur de 

. Nous choisissons dans 
la liste que nous avons devant nous 
celui de Harry Taylor, écr, Halifax, 
probablement le "droguiste le plus 
avantageusement connu dans les 
provinces maritimes. M. Taylor 
n’hésite aucunement à dire qu’il 
n’a jamais vendu de remède oui 
donne une satisfaction plus géné­
rale que le Putnam’s Painless Corn 
Extractor. Il ne faillit jamais, lie 
cause pas de douleurs ni malaise. 
Défiez vous des imitations et des 
substituts ; Poison et Cie, Kingston, 

iétaires.

Je me suis démis l’épaule à la sua 
d’une chute, le 5 octobi e 1881. Lus do* • 
leurs furent appelés, mais ne purent i1 
mettre mon bras à son état naturel. Apm 
121 jours de souffrances atroces, j’allab à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, ir 
médecin réussit à me remettre le bras ei 
position, mais les nerfs étaient tellement 
contractés que je ne p uvais plus que piiei 
mon bras à ange droit. Les nerfs pa­
raissaient êtie en fil d’acier ; j’appliquai 
tous les remèdes ordinaires, de l’alcool 
du vinaigre, du Brandy et Je l’ai n u t, 
mais sans aucun, elfei marqué. Nn • 
avions une petite quantité de votre 
et Uniment d’huile. C’est le remède <r.i t 
donné les mei'leurs résultats. Je n» « 
trouvé que dans une phanr cie et en net n » 
quantité, et ayant »lem«i' aux pharni» 
ciens pourquoi ils ne garuHieut p-;s f. •> 
mède; “ Eh bien, me répondireut-ils, ou» 
ne savions pas que ce remèile avail al­
lant de valeur. ” I s ont ete leltemei-» sa 
tisfaits de mon témoignage que .lepu’*!•-- 
en ont acheté et en ont vendu des quai 
lî tés. Mais comme je ne pouvais attendri 
vu que l’on pariait dp;à de me mettre soi. 
l’influence de l’Ether pour operer sur mo. 
bras et détendre les neOs. J’ai préfeie 
vous ecnre immédiatement pour vous >« 
mander de menvover six bouteilles, »n« t 
avant que la seconde fut épuisée, les ,v:r»F 
étaient détendus et je pouvais me sor. i 
de mon bras avéc lacilité et saris dov.iev.

Permettez moi de vous dire que .«ut f 
nous servons habituellement de volie ar­
nica et Uniment d’huile comme remèf- 
pour les brûlures, écorchures, entorse-, 
maux de reins et en général pour loulu 
les maladies externes et cela avr •• di 
meilleures résultats qu’aucun remè-'ei 
peut donner. Mon mé'lecin do :ne sv.i e 
tière approbation i ce remède.

Votre tout dévoué,
Rbvd. D. Goohuk,

Pembroke. N. II.

Un nouveau journal vient de 
paraître à Montréal sous lu titre de 
Canaiiau Dairyman and farmer. 
Cette publication s’occupe exclusi­
vement de l’agriculture, des pro- 
duits de ferme en général.

Si l’on en juge par les apparen 
ces, le sénat n’aura pas un rôle peu 
important à jouer comme cour de 
divorce à la prochaine session. Il 
y a déjà cinq demandes d’inscrites. 
C’est une augmentation considéra­
ble, mais ce n’est rien en compa 
raison de ce qui se passe aux Etats 
Unis, et de ce qui se passerait ici 
probablement, 
n’avait rendu le divorce aussi difli 
elle en conférant au sénat seul le 
pouvoir de l’accorder.

La presse d’Ontario fait son ex- 
cursion annuelle du côté du Nord- 
Ouest américain. Les excursion­
nistes quittent Toronto aujourd’hui 
pour Sarma ; de là ils traverseront 
les lacs en steamer jusqu’à Duluth, 
puis ils se rendront par le Nortnern 
Pacific jusqu’à Yellowstone, dans 
le Wyoming. Le voyage du 
deux semaines et ne pouraa man­
quer d’être excessivement agréable.

L’honorable M. de la Bruère, 
rédacteur du Courrier de Saint- 
Hyacinthe, le directeur de la Minerve 
et M. Brossoit, du Progrès de Valley- 
field, ont accepté l’aimable invita­
tion qui a été adressée A la presse 
de Québec de les accompagner. 
Plusieurs autres excursionnistes 
les accompagnent comme corres­
pondants spéciaux du Courrier 
Canada, de l’Electeur, etc.

Bon voyage 1

ïutn:.m

propr
si la constitution

DIAMOND DYES

Ces teivtures merveilleuses ont 
presque entièr<imentsupplanté,pûur 
l’usage des familles, toutes autres 
teintures, étrangères ou doim «ti­
ques.

Les jours de la < uve à l’Indigo, 
à la cochenille, à la garance, au 
bois de campêche, sont aujourd’hui 
du domaine du passé.

Nous garantissons que ces tein 
tures teindront plus d’étoffe, paquet 
pour paquet, que toute autre tein­
ture qui ait jamais été fabriquée, 
et donnera des couleurs plus bril 
lantes et plus durables. Les tein­
tures à l’ancienne façonne peuvent 
pas être compaiées à celles-ci sur le 
rapport de la qualité et du bon 
marché.

rera

Ayant souffert »iu Rhumatisme j'euilan 
longtemps, on m’a conseillé de faire 1’ 
saie de votre Arnica et Uniment »i’ u 
La première application me donna u • su 
lagemeni i mine» lia , et maintenant jw.M. 
ctipubla d’agir à mes affaires, gràc»? à vol 
inedecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Si. Constant, Mont-éa..
En vente chez (J. <>. Uacikh, rue Susse: 

t ittawa.

PETITE GAZETTE
OU

Aucune préparation n’égale les 
Amers Canadiens du Dr N. Lacerte, 
pour guérir la dyspepsie des tuber­
culeux et l’hydropisie.

Cher Monsieur,—J’ai beaucoup de plai­
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les aflecti 
des poumons, soit pour les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
ar.c dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte­
ra de son usage. Tout à vous. John Hill.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tète ou indiges­
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb. Prix 25c. la 
Doite. En vente chez C. 0. Dacier 
et H. F. MacCarty, Ottawa

Sirop des Enfants du Dr Goderrt— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
a profession médicale. Prix 25c. 

ta bouteille. En vente chez G. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

IMPORTATIONS—Un assortiment 
complet de souvenirs de Première 
communion, de livres, d’images, 
de chapelets, de médailles, de 
cifix, de bénitiers, ainsi qu’une 
grande variété d’autres objets nou­
veaux, viennent d’être reçus chez 

P. C. Guillaume,
455 rue Sussex.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
elle, M. Duhamel remeicie ses 
nom bi en ses 
en général 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est lespectueusement 
sollicitée..

NOTES COMMERCIALES

IDu Moniteur du Commerce)
On estime que les Anglais pos­

sèdent aux Etats Unis des étendues 
de terre s’élevant ensemble à 20,- 
759,000 acres.

Une compagnie vient de s’orga­
niser pour la p 
le Brésil et 1 
en passant par Saint-Thomas. Ce 
cable coûtera $3,000,000.

En France on procède avec acti 
vité à faire les récoltes. Les habi­
tants des campagnes sont incap"- 
blés de trouver des moissonneurs, 
mais ou a accordé des congés aux 
soldats qui aident à faire les récol-

GKAN-u

Magasin de HfTibles
DE

GH * T V - >N,

enfants ou les

!..
ose d’un cable entre 
a Nouvelle Orléans,

Entrepreneur Meublier, Menuisier,

S r. 530, Rue SUSS X, Ottawa
M. GRATTON est toujours heureux d'en­

treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation lie Maisons
Meubles de toutes sortes pour, Chain 

bre à coucher, Salon et Salle à
manger.

Le tout exécuté aveic soin, par 
étents, et à

DES PRIX 1RES fcüQERÈS.
des ouvriertes.

Une dépêche de Cint nnati dit 
que tes rapports de l’Oh.o, lndian- 
na et Kentucky, démontrent que 
le blé est de meilleure qualité et 
plus abondant que les années pas- 

Les autres récoltes sont

1er Oct. 1883 la

iiSümi-
23

se^s.
bonnes.

CONTRAT DES MALLES
Le gouvernement français, par 

un dér'-et de samedi dernier, éP 
les droits d’entrée à 25 francs pour 
les taureaux, 20 francs pour les 
bœufs et les vaches, 6 francs pt ai­
les cochons, 4 francs pjur les 
veaux et 3 francs pour les moutons.

La récolte du foin dans le. comté 
de Saratoga, N. Y., est piesque 
terminée. Uu tiers seulement de 
la quantité moyenne a été récolté 
cette année. Les commerçants 
locaux sont très anxieux de la tour­
nure prise par le marché. Les 
fermiers ne voulant pas vendre en 
ce moment au dessous de 820 la 
tonne, soit une hausse de 75 p. c- 
sur le prix de l’an dernier à pareille 
époque.

Le maître général des postes i 
Ltawa jusqu’au vendredi 29 août 

“lissions cachetées pour le transport des 
de Sa Majesté, --ar contract pour 
innées, à partir du 1er. octobre pro­

recevra à 
1884 des

eve
Otta 

malles
quatre années, à partir du 1er. octoDre p 
chain, six fois par semaines, aller et reto, six fois par semaines, aller et retour, 
entre March sud et la station du chemin de 
1er de Stittsvi le. Le transport devra ôtr 
fait dansun véhicule convenablpratiques et le public 

de î’encourarement oie
des bureaux de poste de Carp, Mai cîihurst, 
Huntley et Stittsville, les malles dev 
quitter March sud, tous les jours, les diman- 

imc heure
permettre au courrier de se 
station du chemin de fer de Stittsville 
temps pour faire le raccordement avec le 
train de la malle pour Ottawa passant vers 
une heure de l’après-midi.

Lv départ du burau de poste de Stittsville 
aura lieu aussitôt que possible après l’arri­
vée du dit train et l’arrivée à March Sud 
devra avoir lieu dans les trois heures sui­
vantes.

Des avis imprimés contenant de plus am­
ples informations au sujet des conditions du 
contrat proposé peuvent êtres vus, et des 
blancs de soumissions peuvent être obtenus 
en s’adressant au bureaux de Poste de 
March Sud, Carp, Marchhurst, Huntley et 
Stittsville, ou au bureau de poste du sous-

propice pour 
rendre a la

A. Talbot,
AVOCAT.

Suit les cours du district d’Ottawa. 
Bureaux : Ottawa, 115 rue Nicholas : 

Hull, 62 rue Albert.
10 mars

ASSOCIA MOX MUTUELLE
DEEST-CE BIEN LE CAS?

Tous les marchands de la cam 
pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition 
Il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

PREVOYANCE
T. P. FRENCH,

Inspecteur des postes.OU CANADA.
Bureau de l’Inspecteur 

Postes, Ottawa. 
Juillet 1884.

Incorporée d’après les Statuts Consolidés 
du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial.
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Pilules de hi* Longues Composées
BUREAU PRINCIPAL :

16a RUE ST. JACQUES-
MONTREAL.

De McOAfjk
Recouvertea i

Pour la guéri- 
certaine dt 

toutes les aflet» 
lions bilieuse?, 
torpeur du foi», 
maux de têt , 
in di ges tier, 
étourdissemeni

______et de toutes lei
le mauvais fonctionne-

DIRECTEURS.
L'établissement de Tailloir 

Broadway, 133 rue Sparks.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—“ Président.”
. W. W. Lynch M. P. P.,
Commôssaire des Terres de Vice 
1« Couronne Québec, P. Q. Présidents. 

Ben. Globvnaky, Eci., C. R.
L. H. Mai pue. M. P., Président du bureau 

d’Agriculture de la province de Québec. 
John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr, Manufacturier.

Ha»ris, Ecr., Moucton, N. B. 
ar Gagnon, Ecr.
Hopper, Ecr.,
Guerin, Ecr., M. D.

* MîCAVt"M. P. G. Auclair pour répondre à 
ses nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor­
timent complet de tweeds cana­
diens.

Les meilleurs tailleurs du Uanada 
et des Etast-Unis sontattauhês à ce 
gràud établissement.

Toute commande garantie.
Prix modérés.

P. C. AUCLAIR, propriétaire. 
133 rue Sparks, Ottawa.

malaises causés par 
ment de l’estomac.

pilules sont fortement recommandé-1 
,e étant un des plus sûrs et des plue 

remèdes contre les maladies pli e 
ntionnées. Elles ne contiennent

Ces
John L.
Arthu
John haut me

pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant un puissant nurgatit, 
pouvant être administre dans m import» 
quel cas, elles ne contiennent aucune d< 
ces substances délétères qui pourraient eî 
rendre préjudiciables à la santé des 
ou des personnes âgées. Les Pil>
Noix Lonocks Composées, de MoGals, 
préparées avec soin, avec un extrait co» • 
centré, tiré de la noix longue et combin 
avec d’autres principes végétaux, de ma 
niôre à les placer au premier rang paru 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré­
sent offertes au public.

B. E McGALB, Chimiste, 
Montréal 

U

n?" de mJ. J.

Hon. Alex Lacoste, C. R.. M. C. R., et T. 
J. Bif aillon, B. C. L.—Aviseurs Légats, 

ir Gagnon —Secrétaire et Trésorier. 
Hopper.—Agent Général.
J. Guérin.—Diricteur Médical.

Arthu 

Dr. J.
enfanti

Les surplus sont déposés dans le trésor 
provincaf.

Pour informations s’adresser à
M. CHARLES PUNCHARD

No, 76. BUE SPARKS,
OTTAWA.

. s Uni 1 an. 1883

!..
1LE CANADA, 1er Août 1884
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